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Cette année le sujet portait sur le traitement d’images en niveaux de gris. Le sujet était 
ambitieux, et couvrait un large champ du programme officiel : parcours de liste, 
implémentation de matrices à l’aide de listes de listes, algorithmes de tri, de recherche 
par dichotomie, usage des dictionnaires. Il tenait ainsi pleinement compte des évolutions 
du programme officiel datées de 2023. Le sujet était très progressif. 
 
 
La moyenne est proche de 10 et l’écart-type de 4 ; cela reflète bien l’hétérogénéité du 
niveau des candidats : les meilleurs programment bien, alors que les moins bons ne 
parviennent à éditer quelques lignes de code simples. Au milieu s’étale la majorité des 
candidats, qui réussissent plutôt bien les questions simples mais pas les plus difficiles. 
 

 
 
La réussite des candidats fût très disparate selon les thèmes abordés. Le sujet se 
décomposait en trois partie : 
-- La première partie, très classique, portait sur le parcours de liste et le traitement 
d’image en niveau de gris. Elle était d’accès facile, et c’est dans cette partie que les 



candidats ont pris l’essentiel de leurs points. C’est ici aussi que les moins bons ne sont 
pas parvenus à retirer suffisamment de points. 
-- La deuxième partie demandait d’implémenter un algorithme de tri par sélection, dont 
le principe était rappelé. Il était suivi d’un algorithme de recherche par dichotomie dans 
une liste triée, code à trou qui restait à compléter. C’était une partie clairement identifiée 
comme ambitieuse. Cependant ces deux algorithmes figurant au programme, il est 
étonnant que cette partie ait été aussi mal réussie : aucun candidat, à une exception près, 
n’est parvenu à fournir un algorithme de tri fonctionnant de près ou de loin.  La 
recherche par dichotomie dans une liste triée semble n’avoir été pas ou peu préparée 
par les candidats. 
-- La troisième partie, bien que d’accès facile, portait sur un nouvel item du programme 
officiel : les dictionnaires. Là aussi les candidats ont mal réussi cette partie, malgré les 
indications, ce qui semble dénoter d’une lacune de préparation sur cette notion. Certains 
candidats ont même tenté d’y programmer confusément en SQL, semblant mettre en 
évidence qu’ils étaient mieux préparées aux bases de données qu’à l’usage des 
dictionnaires. 
 
Le niveau des candidats est conforme aux années précédentes dans cette filière ; le 
changement de programme officiel, et son ambition, nécessite surement encore un peu 
de temps d’adaptation nécessaire aux candidats et préparateurs. Aussi pour en tenir 
compte, cette année, le poids de la première partie, d’accès facile et conforme à l’ancien 
programme, a été augmenté par rapport aux deux suivantes. 


